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    Ophélie D.K

    Au-delà des mondes

    À mon papa…

    Une invitation dans mon monde un peu particulier,

    Une chose accomplie, parmi tant d’embûches.

    Une victoire pour toi… Papa.

    À ma Salomé, la courageuse

    À ma Coline, l’intrépide

    À mon Axel l’inventif.

    Avertissement

    Ce roman de pure fiction est le fruit de mon imagination et de mes recherches. Il a été fortement inspiré et écrit sur les chansons de l’artiste Marilyn Manson que j’écoutais pendant ma rédaction. Les allusions sur la religion ne sont là que pour agrémenter la fiction de l’histoire et ne reflètent en rien mes idéaux ou croyances. Pareillement, les personnages sont exclusivement fictifs et n’ont jamais existé, tels les lieux décrits, seulement inspirés des régions que l’histoire évoque.

    Préface

    C’est un artiste à qui je dois une source d’inspiration qui, avec le temps, ne tarit pas.

    Du haut de mes neuf ans, j’arborais fièrement un sweat-shirt à son effigie dans la cour du collège.

    Bien que mes camarades ne comprissent pas mes goûts culturels et musicaux…

    J’ai toujours été un peu à part et je sortais du lot.

    Malgré cette « marginalité », comme le dirait si bien mon père, qui n’a jamais accepté mon intérêt pour cet artiste qu’il jugeait beaucoup trop extravagant, mon admiration grandissait au fil des années.

    M’inspirant de l’artiste dans des devoirs à rendre au collège, lycée… Ce sujet m’aidait à traverser et à vaincre ma timidité, et je récoltais les fruits d’un travail fait avec le plus grand intérêt, la plus grande passion.

    Car pour moi, sa musique, les paroles de ses chansons, sont vivantes, même je dirai écorchées vives, elles vous transcendent. C’est comme si cet artiste pouvait capturer toute la laideur et la souffrance du monde pour la retranscrire en une chose effrayamment fascinante et belle dans sa noirceur.

    Je ne ferai pas son éloge ici, il y aurait bien trop à dire, simplement en écoutant ses chansons, j’ai réussi à capter les différentes émotions que je voulais faire passer à travers mon écriture. Il m’a aidée à capturer l’émotion même dans toute son intensité et authenticité.

    À cet homme, si brillant et talentueux, ancien journaliste, musicien, auteur-compositeur, chanteur, peintre et aussi acteur.

    Celui que l’on ne présente plus, Brian Hugh Warner. Ou « l’Ange aux ailes écorchées » Marilyn Manson.

    Bonne lecture.

    PARTIE I

    Chapitre 1
Les coquelicots et le cerfeuil

    Carcassonne, 1859

    Les étourneaux nombreux dans le ciel brumeux annonçaient l’hiver. Les hêtres et les chênes recueillaient en leurs branches la fine neige blanche et, parmi ce gel, les milans noirs y trouvaient un abri, les loups abritaient leurs louveteaux, les gibiers se terraient… Les cerfs se cachaient dans la forêt et les chats sauvages chassaient les campagnols qui se cachaient des premiers flocons, cherchant refuge en s’abritant dans les roseaux au bord des ruisseaux.

    Dans le vent glacial, Paloma se frayait un chemin dans l’herbe mouillée et gelée, portant en elle le fruit d’un viol ou d’un amour sincère. Il faudrait attendre que l’enfant naisse pour le savoir. Au loin, la femme ange, dans sa triste détresse, vit ce qui semblait être une lueur qui provenait d’une immense bâtisse, de ce qu’elle pouvait percevoir dans la pénombre… Ces grands murs se trouvaient au-dessus d’une colline qu’il fallait gravir. C’étaient en fait les murs qui protégeaient la cité de Carcassonne, dont l’accès se trouvait aux portes Narbonnaises. Elle savait qu’elle se dirigeait dans une bonne direction, quand elle entendit des sons de cloches venir d’entre ces murs. Elle l’ignorait, mais ces cloches étaient en réalité celles de la Basilique Saint-Nazaire.

    La femme ange se rendit en ce lieu pour y trouver de l’aide et un refuge.

    Elle passa la porte Narbonnaise et se retrouva au cœur de la cité.

    Paloma poursuivit sa longue marche et se retrouva devant un château.

    C’était le château Comtal, la dame continua tant bien que mal à marcher, passa sur le pont Vieux Et enfin se retrouva devant une chapelle, où elle s’arrêta pour se reposer, elle était épuisée. Elle avait froid.

    Et ses pieds étaient douloureux et gelés, son ventre lui faisait mal.

    Elle s’assit un moment et, désespérée, commença à pleurer.

    Lorsqu’arriva un homme qui marchait dans la direction opposée, vers l’ancienne chapelle, lui revenait du cimetière, plus loin, hors de la Cité, où il s’était attardé une fois encore sur la tombe de sa femme. Son épouse qu’il avait perdue bien trop tôt… En réalité, ils n’étaient pas mariés, car la pauvre jeune femme avait péri lors d’une chute mortelle, il y a deux années de cela. Ils étaient sur le point de célébrer leur union, lorsque survint cette perte tragique…

    Quelques jours avant la cérémonie, le jeune couple décida de faire une balade à cheval, comme à l’accoutumée, dans l’enceinte de la cité. Mais l’animal de sa compagne s’était tout à coup agité et était devenu nerveux et incontrôlable…

    Elle ne parvint pas à le calmer et dans sa course folle, elle tomba de sa monture en s’écrasant le crâne contre une pierre. En dévalant les marches de la colline qui menait à la cité. Le cheval, lui non plus, n’avait pas survécu. Basile, le jeune homme, fut obligé de l’abattre pour mettre fin à ses souffrances, il était presque déjà mort et souffrait le martyre… Le cavalier laissa tomber un lourd rocher qu’il portait presque à bout de bras sur la tête de la pauvre bête.

    Tous les deux gisaient à terre dans une mare de sang qui recouvrait et dévalait les rampes de la colline lentement…

    Basile, se recueillait souvent sur la tombe de sa tendre Colombe, et son chagrin était sans nul autre pareil. Il était tellement désespéré qu’il en oubliait le temps et restait parfois des nuits entières au cimetière…Souvent ramené à la raison par le coassement glacial et morbide des corbeaux.

    Le jeune homme poursuivait son chemin, et remarqua la présence de Paloma.

    Elle pleurait encore, lorsqu’il s’approcha d’elle, il essaya de la surprendre le moins possible.

    À vrai dire, elle fut heureuse et rassurée de trouver enfin quelqu’un et espérait qu’il pourrait lui venir en aide.

    Elle ne pouvait expliquer la véritable raison de sa présence… Alors, elle lui conta qu’elle s’était perdue dans la nuit et espérait trouver un logis.

    Basile lui confia qu’en réalité, il n’y avait plus grand monde à la cité de Carcassonne, depuis les conflits religieux et les croisades, la ville avait été heurtée plus d’une fois et peinait à se reconstruire… Entre leurs propres convictions, principes et idéaux qui avaient causé leur perte, et cette volonté de la part des catholiques de les « éradiquer », la Cité avait un héritage hors du commun, entre émancipation et conservatisme. Que les habitants avaient péri ou ceux qui avaient déserté jadis, n’étaient pas tous revenus… Et pour ceux qui avaient résisté ou qui n’avaient pas renoncé, ils s’étaient établis plus loin un peu en contrebas…

    Elle pourrait trouver, après les portes d’Aude vers les routes du village de Caunes-Minervois, le logis d’une dame très respectable et d’une bonté inégalée. Elle se prénommait Éphéméride. Il fallait sortir de la Cité, vers le Nord-Est et marcher encore à travers les bois pour trouver « la femme au moulin », non loin de la cité de Carcassonne.

    Alors la dame le remercia pour ses précieux conseils et ne tarda pas à se mettre en route. À vrai dire, elle était épuisée et à bout de forces, mais ne se décourageait pas.
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